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Préambule
________________________________________________

Un rapport du gouverneur de la Guadeloupe adressé au ministre de la Marine et des Colonies, daté
du 29/11/1821,  a  relaté  les  évènements  climatiques  subis  par  l’archipel,  notamment  la  ville  de
Basse-Terre, durant la journée du 1er septembre de cette même année 1821. Il reprenait les éléments
essentiels  des  lettres  qui  lui  avaient  été  envoyées  les  6  et  26  septembre,  rapidement  après  ces
intempéries provenant d’un « violent ouragan » (cf ANNEXE 1).

Les  recherches  effectuées  pour  connaître  l’origine  géographique  de  ce  cyclone  tropical,  ses
différentes caractéristiques, et si d’autres îles voisines furent affectées ou pas, n’ont guère permis
d’en savoir plus en dehors de ce qui s’est produit en Guadeloupe. 

L’historien cubain Andrés Poey a indiqué pour ce 1er septembre l’existence d’un ouragan ayant
touché seulement la Guadeloupe, information fournie aussi dans la liste des cyclones du passé de
M. Chenoweth et celle de E. B. Garriott. Et donc ni l’étude d’O. Pérez sur Porto Rico, ni celle de W.
H. Alexander sur Saint-Kitts n’a mentionné de cyclone en 1821 sur ces îles.

Compte-tenu de ces indications, et de l’analyse des vents observés sur l’archipel de la Guadeloupe,
la trajectographie ci-dessous semble la plus probable.

Trajectoire possible du centre du cyclone le 1er septembre 1821
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Impacts et effets du cyclone sur la Guadeloupe 
________________________________________________

Il paraît utile et significatif d’évoquer pour commencer le récit d’un témoin, Félix Longin, dans son
« Voyage à la Guadeloupe (1816-1822) » publié en 1848 (cf ANNEXE 2), qui  faisait part de son
ressenti durant cette journée du samedi 1er septembre. Il vécut, a-t-il souligné, un des « plus terribles
ouragans » dont le paroxysme s’est  produit à la mi-journée, alors que l’évolution lente du temps
observée le matin laissait penser à une aggravation plus tardive, pour la nuit suivante. 

Il a évoqué un « déluge de pluie », un « fracas horrible du vent »,  pensant même qu’il  était alors
« au dernier terme de sa vie ». L’effroi de la population y fut assez bien décrit  face aux éléments
déchaînés. Comme souvent dans les récits de cyclones, des tremblements de terre furent relatés, ces
secousses provenant généralement de l’effet mécanique des vents et de la houle sur les rivages.  

À Basse-Terre, les observations météorologiques effectuées heure par heure par le pharmacien M.
Beauperthuy ont permis de fournir l’évolution du vent et de la pression lors du passage cyclonique.
La direction des vents a évolué de l’Est-nord-est au secteur Nord vers 10 h le matin, puis au Nord-
nord-ouest jusque vers 13 h, heure du minimum barométrique lorsque la pression avait alors perdu 6
lignes 3/4, soit 0,5625 pouces de mercure ou 19 hectoPascals environ. C’est à ce moment-là que les
vents  ont brusquement tourné au secteur Sud (ou Sud-est), le cœur de l’ouragan venait donc de
passer, avec les bourrasques les plus violentes et les pluies les plus abondantes. Le reste de l’après-
midi a vu les vents et les précipitations faiblir peu à peu, le paroxysme des intempéries en ce lieu
ayant duré finalement assez peu, entre 12 h 30 et 13 h 30 environ (cf ANNEXE 3).

Le périodique « Journal de la Pointe-à-Pitre », dans son édition du 13/09/1821, a décrit de manière
détaillée les conditions climatiques qui avaient prévalu en journée de ce samedi et les conséquences
principales, essentiellement sur Basse-Terre et ses environs (cf ANNEXE 4). 
Ce récit confirmait que la violence du phénomène fut brève, moins d’une heure, mais que les dégâts
furent considérables sur les habitations, plusieurs centaines ayant été endommagées plus ou moins
gravement,  certains  édifices  publics  détruits,  voire  « renversés »,  les  voies  de  communication
coupées par les pluies torrentielles, dont des ponts. De nombreuses cultures furent détruites, et les
champs de cannes avaient été en grande partie ravagés.

Il y aurait eu au moins 6 personnes décédées ensevelies sous leurs maisons écroulées, et un certain
nombre de marins auraient péri, plusieurs navires ayant échoué ou même sombré dans le port de
Basse-Terre.

On pourra tout de même noter que le journal « The Dominica Chronicle » du 05/09/1821 a fourni
un bilan humain catastrophique (200 morts) non confirmé par la presse française (cf ANNEXE 5). 

On peut noter enfin que l’île de Marie-Galante avait été autant touchée que le Sud Basse-Terre (cf
ANNEXE 1), alors que l’on n’a pas de compte-rendus ou d’articles de presse précisant comment
l’ouragan a impacté le reste de l’archipel. 
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Impacts et effets du cyclone sur d’autres îles 
________________________________________________

Les informations  que nous avons pu recueillir  sur les  îles  voisines de la  Guadeloupe semblent
indiquer  que les mauvaises conditions  météorologiques  liées au cyclone n’aient  affecté  que cet
archipel et pas vraiment les îles qui l’avoisinent.

DOMINIQUE

Le journal « The Dominica Chronicle » du 05/09/1821, déjà évoqué plus haut, a relaté sur l’île un
vent modéré et de fortes précipitations, sans dommage particulier, qui se serait produit le lundi (cf
extrait ci-dessous). Or le cyclone est passé le samedi 1er. Il s’agit peut-être d’une erreur de saisie,
mais erreur ou pas, quoiqu’il en soit, cette édition fut la première du mois de septembre et rapportait
les dégâts sur la Guadeloupe. Si la Dominique avait connu d’autres conditions climatiques durant
l’ouragan que celles ainsi annoncées, nul doute que ce périodique en aurait fourni des détails.

ANTIGUA 

Nous n’avons trouvé aucune trace de temps particulièrement perturbé sur l’île durant cette période.
Il convient de noter également que ce territoire a été directement frappé par un ouragan huit jours
plus  tard,  et  qu’il  n’y  eut  aucune  allusion  à  de  mauvaises  conditions  météorologiques  le  1er

septembre dans les différents récits que nous avons analysés concernant ce second cyclone du 9.

De plus,  A.  J.  Berland,  dans  son étude  « Extreme weather  and social  vulnerability  in  colonial
Antigua, Lesser Antilles, 1770-1890 »  de juillet 2015, n’a pas répertorié non plus le cyclone que
nous traitons ici.

Tout porte donc à croire que cette l’île fut également épargnée.
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NOTE d’INFORMATION

Les lecteurs  auront  peut-être  découvert  dans  l’ouvrage  de  I.  R.  Tannehill  « Hurricanes  -  Their
Nature and History - Particularly Those of the West Indies and the Southern Coast of the United
States » de 1938, une carte dans laquelle trois trajectoires de cyclones sont proposées, dont celle de
celui qui était surnommé « Long Island Hurricane » pour avoir frappé cette île près de New York
aux États-Unis le 3 septembre 1821 (cf ci-dessous). 

Certains récits consultés indiquent qu’initialement, l’ouragan qui avait touché la Guadeloupe le 1er

septembre était le même que celui qui avait frôlé la Floride dans la nuit du 1er au 2. Les deux
territoires  étant  distants  de  plus  de  2400  km,  il  était  pourtant  parfaitement  impossible  de  les
« unifier » en imaginant que c’était le même.

Mais il fallut attendre les recherches et ré-analyses de Michael Chenoweth en 2007, réunies dans sa
publication « A Reassessment of Historical Atlantic Basin Tropical Cyclone Activity, 1700-1855 »
pour valider l’existence de deux cyclones bien différents : l’un passant sur la Guadeloupe, l’autre
touchant la Floride le même jour et remontant les côtes américaines jusqu’à Long Island le 3. 

« A tropical cyclone was first observed on September 1 off the southeast coast of the United States.
Initially, it was believed to be the same storm that struck Guadeloupe on the same day, though
subsequent research indicated there were two separate storms. »

Trajectoire du « Long Island Hurricane » de 1821 proposée par I. R. Tannehill 
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Annexes diverses 
________________________________________________

ANNEXE 1 (retour au texte) : Extrait du rapport du Gouverneur de la Guadeloupe adressé au 
ministère de la Marine et des Colonies daté du 29 novembre 1821
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ANNEXE 2 (retour au texte) : Extrait du récit de Félix Longin dans son « Voyage à la Guadeloupe 
(1816-1822) » publié en 1848
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ANNEXE 3 (retour au texte) : Extraits de tableaux d’observations météorologiques effectuées le 1er 
septembre 1821 en Guadeloupe

 Observations réalisées par M. Beauperthuy (pharmacien à Basse-Terre) 
et par le chevalier de la Morandière (lieutenant-colonel en retraite à Matouba)

Relevé de la pression à Basse-Terre issu de l’ouvrage de Jean-Sébastien Guibert  « Mémoire de

mer, océan de papiers. Naufrage, risque et fait maritime à la Guadeloupe, fin XVIIe mi-XIXesiècle »
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ANNEXE 4 (retour au texte) : Extraits du périodique « Journal de la Pointe-à-Pitre » dans son 
édition du 13 septembre 1821

… / …
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… / …
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ANNEXE 5 (retour au texte) : Extrait du journal « The Dominica Chronicle » du 5 septembre 1821, 
concernant la Guadeloupe
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